
 

Questions 7ème Rencontre Sciences 

Participatives littorales  



 

 

 

Questions pour Antoine Le Roux et Cyril Roussel 

Q : Est-ce que la "Fondation pour la mer" est différente " Fondation de la Mer" ? 
R : Il semble qu’il n’existe que la Fondation de la mer et que les deux organismes évoqués 

soient la même entité. 

 

Q : Ceci est pour les démarches pays de la Loire, mais ceci s'applique-t-il en Bretagne ? 
R : Pour l’ensemble des présentations, les exemples présentés peuvent avoir été tirés d’autres 

régions (Normandie, Pays de la Loire, Aquitaine…). Vous pouvez retrouver les projets bretons 

sur le site de l’Agence Bretonne de la Biodiversité. 

 
Questions pour Loïc GOUGUET  

Q : Est-ce que les dunes de la plage de Lestrevet (Plomodiern) font partie de votre 
périmètre d’action ?  
R : Nous ne gérons pas de dunes sur cette commune, il n’y a pas de dunes domaniales dans ce 
secteur. 
 

Q : Est-ce que l'installation de promenade en bois installée en pilotis sur les bords de 
la dune fait partie de votre arsenal de protection et en même temps de 
développement du tourisme sur le littoral. (Vue en Galice sur une dune du littoral). 
R : Oui, bien sûr, cela peut être réalisé en lien avec les collectivités demandeuses : c’est une 
bonne protection dans les endroits très (trop ?) fréquentés. Des exemples existent sur la côte 
aquitaine notamment. 
 

Q : On m'avait rapporté une action de l'ONF (Aquitaine ?) pour limiter la 
fréquentation erratique des dunes par les promeneurs qui accentue les phénomènes 
d'érosion et de siffle-vent. Cette action est la pose de broyat d'ajonc dans ces 
passages non désirés. Est-ce que cela fonctionne ? Mais surtout est-ce que cela 
eutrophise la dune ? 

R : L’ajonc peut être utilisé effectivement pour tenter de cicatriser des passages sauvages sur 
les dunes, mais ce n’est pas une technique utilisée régulièrement, car elle est « inconfortable » 
à mettre en œuvre ! Il faut de plus disposer d’ajoncs à proximité, ce qui n’est pas le cas 
partout. Concernant une éventuelle eutrophisation, il faut rester prudent, mais considérant 
qu’il s’agit d’une seule mise en place (one shot), dans un substrat très mobile dont le PH peut 
parfois être très élevé (dunes avec sables coquilliers), l’impact sur l’acidité du sol est plus que 
minime. 
 

Question pour Nicolas Fieulaine 
 

Q : Ne pensez-vous pas qu'à la base, pour enclencher un changement de 
comportement, il y a un manque d'éducation ? Et aussi un individualisme et un 
égoïsme ancrés dans la société actuelle basée sur l'argent roi, plus que dans les 
générations précédentes. Un exemple, beaucoup de fumeurs jettent leurs mégots et 
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leurs paquets de cigarettes au sol. Ce comportement se voyait nettement moins dans 
ma jeunesse (j'ai 65 ans). 
R : Je ne sais pas si c'est une question d'éducation, ce terme est très large et peut recouvrir 
finalement beaucoup de choses. Tout le monde ou presque sait qu'il ne faudrait pas jeter des 
mégots par terre, mais les comportements ne suivent pas toujours. C'est plutôt nos normes 
communes, l'attention aux autres et à notre environnement qui seraient à interroger, et plus 
encore la capacité de nos environnements à nous rappeler ces valeurs et ces normes. 


